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FEUILLE PAROISSIALE  

DE SAINT JEAN XXIII  

 N° 203 - 13 décembre 2020 

Proclamer une année de bienfaits… 

Dans les lectures de ce dimanche, je retiens 4 paroles de vie. 

Je tressaille de joie dans le Seigneur, mon âme exulte en mon Dieu 

Je retiens d’abord cette exultation d’Isaïe qui a perçu dans son cœur qu’il y aurait un 

Messie, que le Seigneur fera germer la justice. Pourtant, le peuple est en Exil, tout 

semble s’écrouler. Dans un moment très difficile, Isaïe est capable d’exulter, de voir l’ac-

tion de Dieu aujourd'hui et à venir. C’est cette même exultation que Marie reprend dans 

son magnificat, au moment où elle n’a eu que la promesse de l’Ange, sans rien voir de sa 

réalisation. Mais elle croit et elle accepte d’être engagée dans cet accueil du Christ en 

elle, par elle. Dans un moment de grande morosité que traverse notre monde, nous 

sommes invités à repérer les signes d’espérance, à savoir nous réjouir, à nous impliquer. 

Proclamer une année de bienfaits… 

« L’Esprit du Seigneur Dieu est sur moi parce que le Seigneur m’a consacré par 

l’onction. Il m’a envoyé annoncer la Bonne Nouvelle aux humbles, guérir ceux qui ont le 

cœur brisé, proclamer aux captifs leur délivrance, aux prisonniers leur libération, procla-

mer une année de bienfaits accordée par le Seigneur. » 

Isaïe perçoit par avance qui 

sera ce Messie, qui sera Jésus, 

et c’est ma deuxième Parole de 

vie. Nous savons que les dis-

ciples du Christ, les "disciples-

missionnaires" que nous 

sommes, sont appelés à pren-

dre le même chemin que Jé-

sus : avoir conscience d’être 

consacrés par l’onction, de de-

voir vivre notre baptême et 

notre confirmation, être 

humbles nous-mêmes et re-

joindre les humbles, nous ap-

procher de ceux qui ont le cœur 

brisé, de ceux qui sont captifs, 

prisonniers, pas seulement en 

prison, mais prisonniers du chô-

mage, de l’isolement, de l’ab-

Ordination diaconale de Jean-Baptiste Pandzou  

Le moment de la réponse de Cécile, sa femme  
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sence de papiers, de la maladie, des préjugés. 

Il s’agit de proclamer une année de bienfaits… une année de grâce. L’année de grâce, 

c’était une année où l’on remettait leurs dettes à ceux qui en avaient, où on libérait les 

esclaves, redonnait leurs terres à ceux qui n’en avaient plus. Bref, c’était une année où 

l’on réduisait l’écart entre les riches et les pauvres. Il ne s’agissait pas d’un simple vœu 

exprimé par la bouche, il s’agissait d’un engagement véritable pour la justice.  

C’est le sens des appels de tout l’Évangile, relayés par le Pape François dans ses di-

verses encycliques récentes. Il y a eu « laudato si » qui appelle à une attention à notre 

"Maison commune" la terre, à une écologie globale s’intéressant à la protection de la 

nature, mais aussi à la justice entre les peuples, entre les hommes, au respect de la vie 

du début à la fin. Nous sommes dans « l’année Laudato Si ». Il y a eu "Fratelli tut-

ti" (Tous frères) et l’appel à se faire le prochain de tout homme, à la manière du Bon Sa-

maritain. Il vient d’y avoir son livre : « Un temps pour changer », appelant à tirer les le-

çons de la crise actuelle. 

L’exultation à laquelle nous sommes appelés n’est pas dans une fuite illuminée mais 

dans un engagement concret auprès de nos frères. Qui, à côté de moi, attend de moi 

une présence active, attentive, qui permet à l’autre de se relever et ne le réduit pas à 

être assisté ? Je ne peux que rendre grâce pour tous ceux d’entre vous qui êtes engagés 

dans des associations au service de vos frères ou qui êtes des « aidants familiaux » au 

sens large du terme. 

Jean-Baptiste… « Qui es-tu ? » 

Jean-Baptiste est engagé de manière tellement radicale que ses contemporains l’interro-

gent : « Qui es-tu ? » Ils se demandent même s’il n’est pas le Messie. C’est un appel 

pour nous à avoir une vie personnelle et communautaire qui fasse signe, qui interroge, 

qui donne de la joie. Dans ce temps de pandémie, ils sont nombreux ceux dont l’engage-

ment au service des autres a fait signe. C’est sur ce chemin de prophètes que nous 

sommes attendus. Jean-Baptiste sait qu’il doit préparer le chemin du Christ, mais devant 

l’amour sans limite du Christ, il se sait tout petit, il ne se prend pas pour le Christ. 

« Au milieu de vous se tient celui que vous ne connaissez pas… » 

Jésus est tellement semblable à tous les hommes que ses contemporains risquent de ne 

pas le reconnaître. Aujourd'hui, Jésus continue d’être présent, en particulier dans le frère 

qui souffre à côté de nous, ou encore, et de manière indissociable de l’attention au frère, 

dans le silence de la prière, dans sa parole méditée, dans l’eucharistie reçue.  

J’aime à laisser résonner ces mots de Jean-Baptiste : « Au milieu de vous se tient celui 

que vous ne connaissez pas… » J’aime aussi à entendre que nous n’aurons jamais fini 

de chercher à le connaître, à le connaître au sens biblique du terme : à travailler à naître 

en lui, à le laisser naître en nous, prendre corps en nous, autour de nous.  

Frères et sœurs, proclamons une année de bienfaits… 

Bruno Cadart 
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Prière en faisant ma crèche de Noël 

J'ai demandé à l'âne de me donner la force de porter mes soucis et les inquiétudes de 

mes amis, tous ces ennuis qui pèsent sur mes épaules. 

J'ai demandé au bœuf de me procurer sa chaleur pour que je puisse me réchauffer à son 

souffle des rigueurs de l'hiver et me consoler des séparations créées par le confinement. 

J'ai demandé au mouton de ne pas être un mouton de Panurge qui suit bêtement le trou-

peau, mais un fidèle du Bon Berger qui guide vers les verts pâturages ; un mouton qui se 

méfie du faux berger, de l'imposteur et du facteur de fausses nouvelles.  

J'ai demandé au berger de m'apprendre à lire dans la nuit le message des étoiles qui 

m'indique comment garder le cap de l'Espérance et suivre la route de la vraie Joie, de la 

seule Joie.  

J'ai demandé à Joseph de me garder d'éclater en colère quand les choses ne vont pas 

dans mon sens, et de m'aider à ce que je me laisse plutôt garder par le silence de la 

patience et de la paix. 

J'ai demandé à Marie de me pourvoir du courage de la nuance quand je juge les autres 

et les événements. Elle qui ne comprit pas toujours les agissements de son Fils, qu'elle 

m'instruise de sa sagesse consistant à faire la part des choses sans perdre de vue l'es-

sentiel et en faisant confiance. 

J'ai demandé à la mangeoire encore vide de me recueillir tel que je suis, pauvre, nu et 

désarmé face au cosmos et au grand mystère de l'homme.  

(Source inconnue) 

Ordination diaconale  

de Jean-Baptiste Pandzou 

et Laurent Cardine 

Moment de la prostration 

et de la litanie des saints 

Cadeaux de Noël pour familles ayant besoin d’un coup de pouce 

Par l’association « Chaleur et partage » dans les locaux de Jean XXIII  

Mercredi 23 décembre de 16h à 19h 
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Tous « donateurs »… 

En cette fin d’année, nous voudrions réfléchir avec vous à la prise en charge finan-

cière de la vie de l’Eglise en général, au denier de l’Église en particulier. Nous vous 

redonnons quelques informations qu’il est bon de connaître et invitons chacun et cha-

cune à voir où il en est de cette dimension de notre vie chrétienne, de notre implica-

tion personnelle dans la vie de notre communauté paroissiale. 

« Ils mettaient tout en commun… 

« Ils étaient assidus à l’enseignement des apôtres et à la communion frater-

nelle, à la fraction du pain et aux prières. La crainte gagnait tout le monde : 

beaucoup de prodiges et de signes s’accomplissaient par les apôtres. Tous 

ceux qui étaient devenus croyants étaient unis et mettaient tout en commun. 

Ils vendaient leurs propriétés et leurs biens, pour en partager le prix entre tous, 

selon les besoins de chacun. » (Actes 2,42-45) 

Au début de l’histoire de l’Eglise, les croyants « mettaient tout en commun ». Aujour-

d'hui encore, ce sont les chrétiens qui font vivre l’Église qui ne reçoit aucune aide ni 

de l’Etat, ni du Vatican.  

L’argent est géré par un « Conseil Economique Paroissial ». Personne ne peut rece-

voir ou dépenser sans en rendre compte à ce conseil et sans que les comptes ne 

soient contrôlés par le diocèse, rendus accessibles aux paroissiens chaque année. 

Les chrétiens partagent à diverses occasions. Ils le font en conscience, et en fonction 

de leurs possibilités. Nous connaissons tous l’Evangile de la veuve qui donne deux 

piécettes et dont Jésus dit qu’elle a donné plus que les riches qui avaient donné de 

grosses sommes, parce qu'elle avait donné de son nécessaire (Marc 12,41-44). 

Les recettes de la paroisse: 

- Le denier de l’Eglise: c’est le don que les chrétiens 

font pour que l’Église puisse rémunérer les prêtres et 

les laïcs embauchés par l’Église. Nous vous rappelons 

que les prêtres reçoivent une somme fixe, quels que 

soient les dons des fidèles, quelle que soit la paroisse 

où ils sont, quel que soit le nombre d’intentions de 

messes qu’ils ont reçu ou non. Ils reçoivent 1 047,80 € 

par mois. Cette somme vient pour une part du denier 

de l’Eglise, pour une part des offrandes faites quand 

des chrétiens demandent que la messe soit célébrée 

à une intention particulière. Le jour où les chrétiens ne 

donnent plus au denier de l’Église, il n’y a plus de quoi 

rémunérer les agents pastoraux...  

- Les intentions de messe: On « n’achète pas une 

messe ». Mais une coutume s’est faite de faire un don 
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au moment où l’on demande à ce que l’on prie plus particulièrement pour telle ou telle 

intention. Tout est mis dans une caisse commune qui permet d’assurer une partie de la 

somme fixe remise chaque mois aux prêtres. 

- les quêtes, les offrandes faites à l’occasion de célébrations (baptêmes, obsèques, ma-

riages), les participations aux frais pour le caté ou pour d’autres activités de l’Église, l’ar-

gent de la location des salles pour des fêtes, qui permettent d’assumer les dépenses de 

fonctionnement de la paroisse.  

- les dons, les legs, qui permettent des investissements particuliers. 

Tous appelés à être « Donateurs au denier de l’Eglise » 

En cette fin d’année, nous invitons chacun et chacune à se demander où il en est de 

cette participation à la vie de l’Église.  

Si vous êtes déjà donateurs, ce peut être le moment de voir si votre participation au de-

nier, aux autres ressources de l’Église, mais aussi pour des associations caritatives, cor-

respond à un vrai partage, à une vraie « mise en commun des biens », dont parlent les 

Actes des Apôtres. Quelle part cela représente dans votre budget? 

Si vous n’êtes pas encore donateur, vous êtes invités à prendre votre place dans la com-

munauté des croyants qui partagent pour que l’Évangile soit annoncé. Même si tu es un 

enfant, tu n’es pas trop petit pour prendre ta place dans la communauté des croyants et 

partager un petit peu de ton argent de poche, même « 2 piécettes », si elles correspon-

dent à un vrai don pour toi. Tout don, même « petit » est précieux. 

Personne n’est exclu de la vie de l’Eglise pour des raisons matérielles 

Il est arrivé que nous ayons découvert qu’un enfant n’était pas inscrit au catéchisme 

parce que la famille ne pouvait pas payer. Nous vous rappelons que les participations  

demandées correspondent aux frais réels, mais que celui qui ne peut verser cette 

somme, est invité à le signaler, et que, plus que d’autres encore, il a sa place en Église. 

Merci… 

Nous remercions tous ceux et celles qui entendront cet appel et restons à votre disposi-

tion pour toute explication, information. En cette année très particulière où toutes les re-

cettes se sont effondrées, nous comptons sur tous, chacun à sa mesure, pour nous aider 

à terminer l’année avec un déficit pas trop important. Fin octobre, le denier reçu était infé-

rieur de 37,8 % par rapport à fin octobre 2019. Nous comptons sur vous pour que le recul 

par rapport à 2019 soit moins fort. 

Ensemble, donnons-nous les moyens d’annoncer l’Évangile sur notre quartier 

du Bois l'Abbé et dans notre diocèse de Créteil. Merci ! 
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PRIÈRE 

Fais de nous des veilleurs 

Seigneur, 

En ce temps de l’Avent , viens réveiller notre cœur alourdi,  

secouer notre torpeur spirituelle. 

Donne-nous d ’écouter à nouveau les murmures de ton Esprit  

qui en nous prie, veille, espère. 

Seigneur,  

Ravive notre attente, la vigilance active de notre foi  

afin de nous engager partout où la vie est bafouée,  

l’amour piétiné, l ’espérance menacée, l ’homme méprisé.  

Seigneur, 

En ce temps de l’Avent, fais de nous des veilleurs   
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Fêter Noël avec la Mission ouvrière, la Pastorale des 
quartiers populaires et la Pastorale des migrants 

Dimanche 13 décembre à partir de 15h30, à la cathédrale de Créteil 
Célébration présidée par Mgr SANTIER à 16h30. 

J’INVITE À L’ESPÉRANCE 

Cette fête sera à la fois en présentiel 
en tenant compte de la jauge autorisée 
selon les conditions sanitaires et en 
visio pour tous ceux et celles qui ne 
pourront se déplacer. 

Contacts : 
Mission ouvrière :  

Jean-Luc GUENARD 
jl.guenard@laposte.net 

Pastorale des migrants :  
Marie-Paule BRISCIANO 
mpbrisciano@wanadoo.fr 

Pastorale quartiers populaires : 

Sylviane GUENARD 
s.guenard@laposte.net  

Pèlerinage Notre Dame des Miracles  

samedi 12 décembre 2020 de 14h30 à 17h30 

La paroisse St Nicolas (St Maur) 

accueillera les pèlerins de 14h30 à 17h30, 

par petits groupes pour un temps de vénéra-

tion et de dépôt des intentions de prière.  

Des routes sont également organisées.  

Pour en savoir plus  :  

http://

pelerinagendmiracles.blogspot.com/  

http://pelerinagendmiracles.blogspot.com/
http://pelerinagendmiracles.blogspot.com/
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Paroisse Saint Jean 23 
9, Rue Rabelais – 94430 Chennevières-sur-Marne  Tel.: 01 45 76 55 20.  

email: eglisesaintjean23@gmail.com ; www.cathochampigny.fr ; www.bruno-cadart.com 

Accueil:   Mercredi  de 17h à 19h, Samedi de 10h à 12h  

  et sur rendez-vous (Père Bruno Cadart: 07 83 59 91 67) 

Messes: Samedi 18h (provisoire)  dimanche à 9h et à 10h30 (30 personnes) 

  Mercredi à 18h (adoration après) et Jeudi à 18h 

  (à Coeuilly et Saint Saturnin à 8h30 mardi et vendredi) 

L’église est ouverte de 8h à 20h 

MA PAROISSE À BESOIN DE MON DON 

En ce temps de confinement,  je continue à soutenir ma paroisse. 

JE DONNE À LA QUÊTE: https://diocese-de-creteil.jedonneaudenier.org/quete/ 

JE DONNE AU DENIER pour faire vivre les prêtres et les laïcs qui les assistent :  

https://diocese-de-creteil.jedonneaudenier.org/ 

Nous vous remercions d’avance pour votre solidarité en ces temps difficiles. 

Les prêtres de votre paroisse vous assurent de leur prière. 

N’hésitez pas… Venez à la messe en toute sécurité… 

100 places distanciation respectée et 3 messes samedi 18h dimanche 9h et 10h30 - 

Horaires des messes de Noël… n’hésitez pas à venir! 

Jeudi 24 décembre : « veillée » de Noël à       15h    18h    22h  

Vendredi 25 décembre, jour de Noël, messes à 9h et 10h30 

Horaires des messes du jour de l’an… n’hésitez pas à venir! 

Jeudi 31 décembre, messe à  18h   (pas de messe à 22h en raison du couvre-feu) 

Vendredi 1er janvier, messe à    10h30 

Se préparer à Noël en recevant le sacrement de réconciliation  

Mardi 15 décembre à 18h à Sainte Marie et à Notre Dame de Sacré-Cœur de Coeuilly 

Mercredi 16 décembre à 15h à Saint Saturnin (mais aussi avant ou après les messes) 

Mercredi 16 décembre à 18h à Sainte Bernadette et Jean XXIII  


